Novembre 2018 avec les élus Associatifs et Citoyens 
A quoi pourrait servir la taxe TAM due par les promoteurs, un exemple
Les élus Associatifs et citoyens demandent depuis longtemps que la TAM (Taxe d’Aménagement Majorée) soit appliquée aux promoteurs, lors de la construction de nouveaux immeubles, avec le même taux de 20%  que dans les villes voisines (Clamart, Bagneux), ce que le maire de Fontenay et son équipe réduite s’obstinent à refuser, d’où un manque à gagner pour la ville de plusieurs milliers d’euros par logement.

Un immeuble, une ouverture de classe, une cantine à agrandir. Qui va payer ?  Ainsi, le maire a accordé un permis de construire pour un immeuble de 121 logements au 71 rue Marx Dormoy, avec une TAM de 5%, au lieu de 20%, soit un manque à gagner d’environ 7 000 euros par logement. Le manque à gagner total pour cet immeuble dépassera 700 000 euros.  Or, cet immeuble, et d’autres encore, rendront nécessaire une (ou plusieurs) ouverture(s) de classe. L’école élémentaire la plus proche, l’école du Parc, a suffisamment de salles de classe disponibles pour cela. Par contre, la cantine devra être agrandie, une cour intérieure le permet. Mais qui va payer ? C’est là que la Taxe d’Aménagement Majorée serait fort utile. Jusqu’à quand le maire et sa majorité réduite resteront-ils sourds à cette réalité ? 

Démocratie et déontologie, cherchez l’erreur

 On entend beaucoup : «  Concertation, Assises de ci de là, Bureaux d’Etude … ». Mais avec quelles règles de transparence ? Avec quelles orientations dans les choix des bureaux d’études ?  Combien ça coûte ?
    On entend beaucoup « On aime les arbres ». Mais combien la Ville en coupe-t-elle ? Combien en replante-t-elle? Même question au Conseil Départemental (avenue Jean Moulin par exemple).
   On entend beaucoup « On aime les enfants, les sportifs, les personnes âgées ». Certains disent aussi que cela coûte  (trop) cher. Comment améliorer vraiment le lien social et la qualité de vie pour tous ? 
 Les élus Associatifs et Citoyens sont à votre écoute. N’hésitez pas à nous contacter.
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Les élus Associatifs et Citoyens : Suzanne BOURDET, Jean-Marie GASSELIN, Véronique FONTAINE BORDENAVE, Michel FAYE, Céline ALVARO.       Contact : mfaye2@wanadoo.fr                           … /…
… / …                                       Jeudi 8 novembre 2018 

Journée nationale de lutte conte le harcèlement scolaire
Les conditions de travail et de vie des familles font que beaucoup d’enfants passent jusqu’à 40 heures (ou plus) par semaine  en collectivité, d’où des sources de fatigue multiples et pénalisantes. Alors pourquoi fermer des accueils de loisirs (Renards maternelle, Roue élémentaire) ? Certes, la Ville fait quelques économies, mais les conditions de vie dans les accueils restants sont aggravées : moins de place par enfant, plus de bruit, plus d’agitation, plus de violences.   
Ainsi, les harcèlements entre enfants se développent. Cela continue ensuite au collège, et même s’aggrave si on n’a pas agi plus tôt. Pourquoi avoir supprimé cette année la Communication Non Violente dans le périscolaire de la Ville ? Comment les restrictions de personnel impactent-elles la gestion de la violence entre enfants ? 
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L’éducation au respect des autres commence dès le plus jeune âge. La société évolue. Ainsi, dans les écoles maternelles, les toilettes filles et garçons alignées et ouvertes ne correspondent plus aux problématiques actuelles reconnues, ces dispositions ne respectent pas l’intimité de jeunes enfants qui ne sont plus des bébés. 
Pour les écoles maternelles de notre Ville, nous demandons pour tous les enfants, filles et garçons, des toilettes individuelles protégées par des cloisons basses et par une porte basse, de la hauteur des enfants. Vous êtes-vous demandés pourquoi on persiste à mettre dans les écoles, dès la maternelle, des urinoirs pour les garçons ? Qu’est-ce que cela dit implicitement ?  Avez-vous des urinoirs chez vous ? Pourquoi ces questions d’éducation et de santé restent-elles souvent taboues alors que la sexualité et la violence s’affichent au quotidien sur les panneaux publicitaires ou sur les écrans ? 
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Tous les collégiens volontaires peuvent devenir ambassadeurs
contre le harcélement et s'engager dans des actions de prévention.

POUR ROMPRE LA LOI DU SILENCE

3 ® SENSIBILISER les éléves du college

g ® REPERER les signes du harcélement
® CONVAINCRE les victimes d'en parler

POUR AGIR EN EQUIPE

¥ SE FORMER 2 la question du harcélement entre éléves
% COOPERER avec les éléves élus au Conseil de la vie collégienne
® ASSOCIER les adultes du college

POUR SUSCITER LA MOBILISATION DE TOUS

% ORGANISER des actions de prévention
% PARTICIPER au concours Non au harcélement (NAH)
¥ CREER une affiche, un slogan, un hashtag, etc.

QUI CONTACTER POUR DEVENIR AMBASSADEUR ?

& Professeur principal
@ (PE
& Chef d'établissement

NON AU HARCELEMENT =

POUR LECOLL
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Lutter contre les violences entre enfants, c’est aussi construire une société adulte apaisée.











«  Le harcèlement, pour l’arrêter, il faut en parler ». Et agir tout de suite.














